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réalisateur en vedette 

VINCENTE MINI I I 1 
"Seul me préoccupe le style du film 
que je suis en train de touner. Cha­
que fois que je me lance dans un 
nouveau film, j'ai comme le senti­
ment de n'avoir jamais fait de film 
auparavant. Si fai un style, il surgit 
spontanément. Je n'ai pas conscien­
ce des ressemblances qui peuvent 
exister entre mes divers films pour 
ce qui est du style. Vous tournez un 
film de telle ou telle façon, selon 
l'inspiration du moment. Mais je 
n'adopte jamais systématiquement 
un style. Je fais ce qui me semble 
juste!' 

Vincente Minnelli, (1) 

L'oeuvre de Minnelli est aussi 
partagée que considérable. Minnel­
li n'est toutefois pas un auteur de 
film, mais bien un génial metteur 
en sscène où, selon l'expression a-
méricaine, un génial "director" A 
travers des films aussi différents 
que An Américain in Paris (chef 
d'oeuvre de la comédie musicale), 
The Cobweb (drame psychologique 
se déroulant dans un milieu psy­
chiatrique), Lust for Life (biogra-
phie), Gigi (comédie musicale so­
phistiquée), The Reluctant Debu­
tante (comédie satirique), Some 
Came Running (drame social), 
transparaissent deux préoccupations 
toutes spéciales à Minnelli: le dé­
cor et la direction d'acteur. Dans le 
no 128 des Cahiers de Cinéma, Min­
nelli s'explique sur l'importance 
qu'il accorde au décor qui « renfor­
ce le pouvoir dramatique de l'ac­
tion », de même que sur sa façon de 
diriger les acteurs. D'autres part, la 
couleur joue dans l'univers minel-
lien un rôle similaire à celui du dé­
cor dont elle fait partie intégrante, 
et Lust for Life est une des plus 

grandes réussites du cinéma en cou­
leur, Minnelli ayant relevé cette ga­
geure difficile : retrouver à l'écran 
les teintes dominantes dans l'oeuvre 
de Van Gogh et recréer à partir de 
cette oeuvre la vie dramatique du 
peintre (il est intéressant de noter 
que Lust for Life est le seul sujet 
que Minnelli ait vraiment tenu à 
tourner et celui de ses films qu'il 
préfère aux autres) (2) . 

Son principal mérite est toute­
fois d'avoir jeté les bases de la co­
médie musicale — qu'il délaisse de 
plus en plus pour le drame psy­
chologique. Il n'est pas exagéré de 
croire que sans Minnelli, Gene Kel­
ly et Stanley Donen auraient oeu­
vré différamment et seraient restés 
dans l'ombre pour le plus grand 
malheur du cinéma américain. Et 
quoique beaucoup de ses films 
soient plus ou moins réussis, il n'y 
en a pas un seul qui ne contienne 
une séquence géniale. Son plus 
grand défaut est sans doute de tra­
vailler au rythme de sa libre inspi­
ration et de négliger quelquefois 
l'ensemble de ses films au profit 
d'un détail. Malgré tout et à cause 
du caractère particulier de son oeu­
vre, Minnelli occupe une place as­
sez importante dans l'histoire du ci­
néma, car s'il n'est pas l'inventeur 
de nouvelles formes cinématogra­
phiques ni le rénovateur de celles 
déjà existantes, il a fourni aux ci­
néastes du monde entier une matiè­
re riche et abondante qu'il leur est 
permis d'exploiter à leur guise. 

J. P- L. 

(1) Les Cahiers du Cinéma, no 128, 
p. 8. 

(2) Cinémonde, no d'octobre 1961, 
(Entretien avec Minnelli). 

Biofilmographie 
Né le 28 f écrier, à Chicago, 

d'un père italien e t d'une mère 
française. Dès l'âge de 4 ans, joue 
dans la troupe des "Minnelli Bro­
thers Shows". Devient photogra­
phe puis passe à la décoration de 
plateau à Chicago. Fait quelques 
mises en scènes de théâtre sur le 
Broadway, après quoi il devient 
directeur art ist ique des spectacles 
de music-hall du "Radio-City". 
Engagé en 1941 par le MGM, il 
fait quelquees stages dans les dif­
férents départements de la pro­
duction avant de mettre en scè­
ne son premier film en 1942. 

1942: Cabin in the Sky 
(Un peti t Coin aux cieux) 

1943: I Dood I t 
( Mademoiselle ma femme ) 

1944 : Meet me in Saint-Louis 
(Le Chant du Missouri) 

1945: Yolanda and the Thief 
(Yolanda et le voleur) 
Ziegfeld Foliles 

1946 Undercurrent 
(Lame de fond) 

1947: The Pirate 
1949: Madame Bovary 
1950: Father of the Bride 

(Le Pirate) 
(Le Père de la mariée) 
An American in Paris 
Father ' s Little Dividend 
(Allons donc, papa) 

1952: Mademoiselle, sketch de The 
Story of Three Loves 
(L'Histoire de trois amours) 
The Bad and the Beautiful 
(Les Ensorcelés) 

1953: The Band Wagon 
(Tous en scène) 
The Long Long Trailer 
(La Roulotte du plaisir) 

1954: Brigadoon 
1955: The Cobweb 

(La Toile d'araignée) 
Kismet 
Lust for Life 
(La Vie passionnée de Vin­
cent Van Gogh) 

1956 : Tea and Sympathy 
(Thé e t sympathie) 
Designing Woman 
(La Femme modèle) 

1957: Gigi 
1958: The Reluctant Debutante 

(Qu'est-ce que maman com­
prend à l'amour ?) 

1959: Some Came Running 
(Comme un Torrent) 

1960: Bells are Ringing 
(Un Numéro du tonnerre) 
Home from the Hill 
(Celui par qui le Scandale 
arrive) 

1961: The Four Horsemen of the 
Apocalypse 
( Les quatre Cavaliers de 
l'Apocalypse) 

1962: Two Weeks in Another 
Town. 

Avril 1962 35 


